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PREMIERS RESULTATS DE LA COMPOSANTE SCOLAIRE 

On trouvera ici un bref apergu de certain resultats preliminaires de la composante scolaire 
du premier cycle de l'Enquete longitudinale nationale sur les enfants at les jeunes 
(ELNEJ). Le present document a pour champ d'observation les renseignements recueillis 
aupres des enseignants et des directeurs des enfants de 4 a 11 ans qui frequentaient 
lecole en 1994-1995 pendant la collecte des donnees du premier cycle de lenquete. 
L'objectif &ant de maitre l'accent sur les nouveaux renseignements que foumit cette 
composante de l'enquete, le rapport n'est exhaustif ni du point de vue du champ 
d'observation ni de celui de l'analyse. En effet, les renseignements tires de l'ELNEJ sont si 
riches et detailles que les chercheurs et les analystes pourront, grace a eux, examiner 
toute une gamma de problemes ayant trait a l'education des enfants et des jeunes au 
Canada pendant de nombreuses annees a venir. Donc, ici, nous ne faisons qu'effieurer le 
sujet, Win de faire prendro conscience de l'existence de cette source nouvelle et 
abondante de renseignements at de donner une idea du genre d'analyses desormais 
possibles. 
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Introduction 

Par le passé, de nombreuses etudes ont eu pour objectif d'etudier l'incidence de 
]'education et du vecu familial et scolaire stir le developpement de l'enfant. Cependant, 
ces etudes presentent souvent plusieurs limitations. Ou bien elles sont effectuees aupres 
d'un echantillon local non representatif de l'ensemble des enfants canadiens, ou bien elles 
ne permettent d'examiner qu'un nombre limite de facteurs dans tin seul domaine du 
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En 1994-1995, 1 enfant sur 10 a recu une certaine forme d'enseignement d'appoint. Les 
enfants participent a des programmes d'enseignement d'appoint pour de multiples 
raisons; les plus courantes sont les difficult d'apprentissage (51 %) et les problemes 
affectifs ou de comportement (23 %). Toutes les autres raisons invoquees pour la 
participation a de tels programmes (incapacite physique, trouble visuel, auditif ou de Ia 
parole, deficience mentale, problemes A Ia maison, ou incomprehension de la langue 
utilisee a l'ecole) caracterisaient moms de 15 % des situations. Le plus souvent, les 
enfants suivent le programme d'appoint principalement dans une classe ordinaire, et 
suivent des cours occasionnels dans une classe speciale (59 %) ou exclusivement dans 
une classe ordinaire (16 %). 

Au moment de l'enquete, environ 7 % des enfants recevaient des cours enrichis en raison 
de leurs aptitudes intellectuelles ou artistiques exceptionnelles. La plupart des enfants 
suivant un programme enrichi recoivent les cours exclusivement dans leur classe 
ordinaire (46 %) ou dans leur classe ordinaire tout en suivant des cours occasionnels dans 
une classe speciale ou une classe-ressource (33 %). 

L'absenteisme et l'ecole buissonniere ne sont pas des problemes preoccupants 

Le fait de manquer frequemment Pecole (absenteisme) ou de deserter deliberement 
l'ecole (ecole buissonniere) ne parait pas etre un probleme grave chez les enfants de 4 a 
11 ans. En fait, 11 % des enfants n'ont manqué aucune journee d'ecole pour cause 
d'absenteisme durant l'annee scolaire. Le nombre median (le point oft la moitie des 
valeurs sont plus elevees et l'autre moitie plus faibles) de jours manques depuis le debut 
de l'annee scolaire est egal a 4. Cependant, une faible proportion d'enfants (4 %) ont 
manqué au moms 20 journees d'ecole — Pequivalent d'environ un mois d'ecole ordinaire 
ou, grossierement, un dixieme du temps d'enseignement de l'annee scolaire. II sera 
interessant de suivre le developpement de ce groupe lors des prochains cycles de 
I'ELNEJ. 

Pareillement, l'ecole buissonniere ne semble pas etre un probleme important chez les 
enfants de 4 a 11 ans. Selon les enseignants, Ia grande majorite des enfants (98 %) n'a pas 
deserte l'ecole un seul jour et une faible proportion seulement (2 %) a deserte l'ecole un 
ou plusieurs jours. L'ecole buissonniere est un probleme dont ('analyse deviendra sans 
doute plus pertinente quand on aura execute d'autres cycles de I'ELNEJ et que les enfants 
seront plus Ages. 

Les parents suivent de pres ('education scolaire de leurs enfants 

Nombreux sont ceux qui pensent que, parce qu'elle renforce le lien entre le foyer et 
l'ecole, la participation des parents a Peducation scolaire de leurs enfants ameliore le 
rendement de ces deniers. Les parents peuvent participer a l'education scolaire de leurs 
enfants de nombreuses fawns allant des activites directes, comme des rencontres avec 
l'enseignant et des activites de benevolat dans l'ecole, A des approches moins directes, 
comme le soutien des efforts educatifs de l'enseignant et de l'ecole au moyen de 
renforcement positif. Les diverses composantes de l'ELNEJ recueillent des donnees sur la 
participation a la fois directe et indirecte des parents en demandant aux enseignants et aux 
directeurs d'ecole de donner leurs impressions sur la participation des parents. 
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En general, les enseignants indiquent que les parents participent activement a reducation 
de leurs enfants. Dans plus de 9 cas sur 10 (94%), au moths un parent a assiste aux 
rencontres parents-enseignants organisees regulierement. Pareillement, dans pres de 7 cas 
sur 10 (69 %), les parents ont telephone a l'enseignant pour discuter du rendement ou du 
comportement de leur enfant a l'ecole. De surcroit, les parents d'environ la moitie des 
enfants (52 %) ont recu un appel telephonique de l'enseignant a un moment donne de 
l'annee scolaire; dans 9 cas sur 10, les parents ont rappele l'enseignant. 

Les impressions des enseignants permettent aussi de se faire une idee de la participation 
des parents de maniere plus indirecte. Selon les enseignants, les parents de la plupart des 
enfants participent quelque peu (30 %) ou beaucoup (67 %) a l'education de leur enfant. 
Toujours selon les enseignants, la majorite des parents percoivent Pecole comme etant 
quelque peu (21 %) ou tres (77 %) importante. Enfin, les enseignants declarent que la 
majorite des parents appuient quelque peu (23 %) ou fortement (75 %) leurs efforts 
d ' enseignement. 

Le degre de participation des parents aux activites de l'ecole est une autre dimension du 
role parental. Les directeurs des ecoles frequentees par les enfants vises par I'ELNEJ 
declarent qu'une forte proportion de parents ne participent pas a certains types d'activites 
de l'ecole. Ceux qui le font participent surtout a des activites de collecte de fonds et a des 
sorties educatives. Ces activites, seulement ponctuelles, conviennent sans doute mieux 
aux parents qui travaillent. En effet, les parents sont mains susceptibles de participer 
des activites qui necessitent ordinairement un engagement permanent, comme les 
activites de classe, les activites du conseil d'orientation ou les activites parascolaires, 
telles que les evenements sportifs ou les pieces de theatre. Selon les directeurs, la 
supervision des eleves a l'ecole est l'activite a laquelle les parents sont le moths 
susceptibles de participer. 

Les directeurs des Coutes froquentees par Its enfants qui participent 
l'ELNEJ ont estimf b participation des parents a diverses activites 

Colkeice de feeds 

satin 6thcatives 

Activist ea class 

Activist perascokkes 

Ceased d'orktuation ee reek 

r31% 

 50% 

44% 

33% 

26% 

%de &taus &threat quasi mains 1 paned 
sue 10 participe I m activites 

Sotuec : &Rube longitedinale ttadask ter ks enfant, ct Ice jams, 1994.1995 

Les directeurs ont egalement donne leur opinion sur d'autres aspects de la participation 
des parents. Dans le cas de 9 enfants sur 10 (91 %), les directeurs mentionnent que les 
parents appuient (49 %) ou appuient fortement (43 %) les efforts du personnel de recole. 
Pareillement, les directeurs de la plupart de ces ecoles (79 %) jugent le comite de parents 
ou le conseil d'orientation actif (41 %) ou tres actif (37 %). Cependant, les directeurs sont 
relativement peu nombreux a estimer que le comite de parents ou le conseil d'orientation 
a une tres grande influence (8 %) ou une grande influence (33 %) sur les politiques ou les 
pratiques de l'ecole. 
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Statut socioeconomique et rendement scolaire 

La relation entre le statut socioeconomique et le rendement scolaire est complexe. On 
presente ici certain resultats preliminaires fondes sur revaluation par les enseignants des 
aptitudes des enfants dans divers sujets, sur les resultats effectivement obtenus par les 
enfants a une epreuve mathematique et sur le fait qu'ils ont ou non recu un enseignement 
special. La nature exacte du lien entre le statut socioeconomique et les variables associees 
au rendement scolaire fera l'objet d'une etude ulterieure. 

*iWatiitsuctoucene 	liPtietrue .............................................................................. 
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sioOniavp01100I*40:400tetiVdiatil41:(440TIMP04:4449P1410 
if rieur III:klielMlooitiskomaglaRSethow.:sir16iirniglaSa' 

Relation entre le rendement scolaire plus Cleve et le statut socioeconomique 
superieur 

Les enfants appartenant aux families qui affichent le plus haut statut socioeconomique 
sont deux a trois fois plus susceptibles d'être consideres panni les premiers de la classe 
par leur enseignant en ce qui conceme la lecture, recriture et le calcul que ceux 
grandissant dans one famille appartenant au groupe de statut socioeconomique le plus 
faible. La meme tendance se degage des resultats du test standardise de mathematiques. 
Compare aux enfants de families au statut socio-economique inferieur, une proportion 
deux fois plus importante d'enfants de families au statut socio-economique superieur se 
classent dans le quintile superieur de l'ensemble des Cleves qui ont participe a repreuve. 
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Les 
sont 

enfants venant des families du statut socioeconomique superieur 
les plus susceptibles d'être parmi les meilleurs dans leur classe 

•Lecture CEcriture/Composition m Mathematiques 

27% 
29% 3 30%  

32% 

40% 

32% 

41%  4 

24 % 25% 

21% 22%  2 

16% 16% _ 16% 13%  

Infdrieur 	Moyen inferieur 	Moyen 	Moyen superieur 	Supdrieur 

Statut socioeconomique 
Proportion d'enfants classes parmi les premiers de classe dans divers sujets par leur enseignant 

Source : Enquete longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes, 1994-1995. 

Les enfants des families du statut socioeconomique superieur sont les 
plus susceptibles d'obtenir de bons resultats au test de mathematiques 

portion d'enfants dont le score an test de mathematiques est compris dans le quintile superieur 

28% 

22% 

1 
17% 	

8% 
 

14% 

Inferieur 	Moyen inferieur 	Moyen 	Moyen superieur 	Superieur 

Statut socioeconomique 

Source : Enquete longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes, 1994-1995. 



I 



5% • % . 5V• 

SEnseignement enrichi DEnseignement d'appoint 
17% 

12% 

9% 

7%.  
6%. 

8% 

7 

• 

Les problemes scolaires sont plus courants chez les enfants des families de statut 
socioeconomique faible 

Les enfants des families de statut socioeconomique faible (19 %) sont environ trois fois 
plus susceptibles que ceux des families de statut socioeconomique eleve (6 %) de 
recevoir une certain forme d'enseignement d'appoint. Inversement, comparativement 
EMI enfants de statut socioeconomique faible (5 %), pratiquement deux fois plus 
d'enfants vivant dans une famille de statut socioeconomique eleve (9 %) recoivent des 
cows enrichis en raison de leurs aptitudes intellectuelles ou artistiques exceptionnelles. 
Qui plus est, les enfants du groupe de statut socioeconomique inferieur sont, toutes 
proportions gardoes, plus nombreux a redoubler tine annee durant leur scolarite (8 %) que 
ceux du groupe de statut socioeconomique superieur (2 %). 

Les enfants des families du statut socioeconomique superieur sont les 
plus susceptibles de suivre un programme d'enseignement enrichi et 

moths susceptibles de suivre un programme d'appoint  

Inferieur 	Moyen inftrieur 	Moyen 	Moyen superieur 	Superieur 

Statut socioeconomique 
•Donnies mots Rubles quo cells non-moon:a. 

Source : Enquete longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes, 1994-1995. 

Necessite d'approfondir l'etude 

Aussi importants que soient les presents resultats, it faut se souvenir de deux facteurs. 
Des travaux anterieurs fondes sur les donnees de 1'ELNEJ donnent a penser que 
l'incidence de la situation socioeconomique sur le rendement scolaire des enfants pourrait 
etre plus faible au Canada que dans d'autres pays developpes on les differences entre les 
classes sociales sont peut-titre plus importantes . En outre, on peut interpreter de bien des 
fawns ]'association observee entre le statut socioeconomique, d'une part, et le rendement 
et le progres scolaire de l'enfant, d'autre part. La poursuite de ]'analyse des donnees des 
diverses composantes de 1'ELNEJ et de celles des prochains cycles de l'enquete 
permettra aux chercheurs et aux analystes de la politique de mieux comprendre la nature 
de ces relations. 
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L'effectif des classes varie 

L'effectif des classes est un sujet de preoccupation courant pour les parents, pour les 
enseignants et pour les administrateurs scolaires. Dans le cadre de I'ELNEJ, on a recueilli 
des renseignements sur l'effectif des classes pour les enfants inscrits en premiere annee et 
dans les annees suivantes. Dans l'ensemble, l'effectif des classes variait de moths de 5 a 
plus de 40 eleves. Il se chiffrait en moyenne a 24 eleves. Par ailleurs, la proportion 
d'enfants faisant partie d'une classe de moths de 21 ou de plus de 30 eleves etait 
relativement faible. 

La proportion d'enfants dont la classe compte moins de 21 ou plus de 30 
eleves est faible 

3% 

12% 

40% 
38% 

7% 

     

15 ans et moins 16 A 20 ans 	21 a 25 ems 	26 a 30 ans 	31 ans et plus 

Nombre d'eleves par classe 

Source : Enquete longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes, 1994-1995. 

A peu pros les trois quarts des enfants qui ont participe a 1'ELNEJ faisaient partie d'une 
classe ne comptant que des eleves d'une seule annee. Environ un enfant sur cinq etudiait 
dans une classe regroupant des eleves de plus d'une annee. Enfin, une tres faible 
proportion d'eleves (moins de 2 %) faisaient partie d'une classe formee d'eleves d'au 
moths trois amides. 

L'enseignement a l'ensemble de la classe est l'approche pedagogique la plus 
courante 

On a demande aux enseignants d'indiquer a quelle frequence ils utilisaient diverses 
strategies pour enseigner la lecture, l'ecriture (la composition) et les mathematiques a 
leurs eleves. Ces strategies incluent l'enseignement a l'ensemble de la classe, la division 
de la classe en groupes composes d'eleves ayant des aptitudes comparables, la division de 
la classe en groupes composes d'eleves ayant des aptitudes variees, la formation de 
groupes au gre des eleves, l'enseignement individualise ou une autre strategie 
d'enseignement. La combinaison pour chaque strategie des reponses < habituellement et 

toujours » donne une idee des approches pedagogiques le plus frequemment appliquees 
par les enseignants. 
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51% 

72% 

rn 
• Utilisation d'un plan d'enseignement individuali 

	
ze 

19% 

Division de la classe en groupes composes d'eleves 

Division de la classe en groupes composes d'eleves 
17% 

21% 

20% 

17% 

21% 

Strategies d'enseignement les plus courantes selon les enseignants 

• Lecture CEcriture/Composition OMathematiques 

% d'enseignants declarant qu'ils utilisent 
habituellement ou toujours ces strategies 
d'enseignement  

Source : Enquete longitudinale nationale sur Its enfants et les jeunes, 1994-1995.. 

Toutes annees confondues, l'enseignement a l'ensemble de la classe etait la methode 
utilisee le plus souvent pour enseigner la lecture (50 %), l'ecriture (70 %) et les 
mathematiques (70 %). La subdivision de la classe en fonction des aptitudes ou le 
regroupement d'eleves ayant des aptitudes variees etaient des methodes beaucoup moms 
courantes. Dans une certain mesure, le choix des approches pedagogiques reflete le style 
particulier de l'enseignant. Toutefois, ce choix peut parallelement etre influence par 
('existence de politiques particulieres. 

La plupart des ressources sont considerees comme adequates par le plus grand 
nombre des enseignants, mais elks laissent a desirer dans le domaine des sciences et 
de la technologie 

On a demande aux enseignants d'indiquer dans quelle mesure diverses ressources 
repondaient aux besoins de leur classe. Une partie d'entre eux consideraient que certains 
types de ressources ne repondaient pas a leurs besoins, notamment Faeces a des 
ordinateurs, a des logiciels et a du materiel de science. Seulement 4 enseignants stir 10 
ont declare que les ordinateurs dont ils disposaient pour l'enseignement repondaient 
adequatement ou completement a leurs besoins. De meme, un peu plus du tiers (36 %) 
estimaient que les logiciels mis a leur disposition pour l'enseignement repondaient 
adequatement a leurs besoins. Moths de la moitie des enseignants (48 %) jugeaient le 
materiel de science de leur classe adequat. Etant donne l'importance des sciences et de la 
technologie dans la societe contemporaine, cette constatation laisse entendre qu'une 

3 

	 partie des enfants n'ont peut-titre pas acces a certains outils d'apprentissage pertinents. 
Neanmoins, pour la plupart des categories de materiel et d'equipement, les enseignants 
estimaient que les ressources dont ils disposaient repondaient adequatement ou 
completement a leurs besoins. 

9 
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Les ressources en science et en technologie sont celles qui sont le moths 
susceptibles de repondre aux besoins de la classe 

• 0 

• 

Foumitures scolaires 

Materiel audiovisuel 

Ressources d'enseignement 

Materiel pour l'enseignement des mathematiques 

Bibliotheque ou instituteur-bibliothecaire 

Espace d'enseignement 

Equipement specialise pour les eleves handicapes 

Materiel de science 

Ordinateurs pour l'enseignement 

Logiciels pour l'enseignement 

84% 

77% 

72% 

70% 

68% 

61% 

55% 

48% 

41% 

36% 

% d'enseignants indiquant que les 
ressources repondent adequatement ou 
completement aux besoins en matiere 
d'enseignement 

Source : Enquete longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes, 1994-1995. 

Les problemes de discipline graves sont rares dans les ecoles des enfants 

On a demande aux directeurs des ecoles frequentees par les enfants qui participaient 
I'ELNEJ d'indiquer a quefle frequence ils devaient discipliner les eleves a cause de 
certains problemes de comportement. En evaluant la gravite des problemes de discipline, 
it ne fallait pas perdre de vue que les enfants sur lesquels porte l'enquete etaient ages de 4 
a 11 ans et frequentaient generalement des classes allant de la maternelle a la sixieme 
armee. Par consequent, ces enfants et leurs camarades de classe etaient sans doute moths 
susceptibles que les enfants plus Ages de poser des problemes serieux de discipline. 

Les problemes pour lesquels la plus forte proportion de directeurs declaraient devoir 
discipliner les eleves . habituellement . ou . toujours » incluaient les conflits verbaux ou 
physiques entre eleves et les groupes d'eleves qui harcelent des eleves seuls. Selon plus 
de 95 % des directeurs d'ecole, des mesures disciplinaires ne devaient « jamais » ou 
devaient «' rarement » etre prises pour des problemes graves comme la consommation de 
drogues, l'agression physique de membres du personnel, la possession d'armes et le vol 
de biens appartenant au personnel. L'analyse des problemes serieux de discipline dans les 
ecoles deviendra plus pertinente quand on aura recueilli l'information d'autres cycles de 
I'ELNEJ et que les enfants seront plus ages. 
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Problemes de discipline les plus courants selon les directeurs 

• 0 Conflits verbaux entre eleves 

Conflits physiques entre doves 

 

28% 

0 

 

 

Groupes d'eleves qui harcelent certains eleves 

 

% de directeurs declarant qu' ils doivent 
habituellement ou toujours discipliner les 
eleves pour ces problemes 

Source : Enquete longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes, 1994-1995. 

Problemes de discipline les moths courants selon les directeurs 

Consommation de drogues a Pecole 

Agression physique d'un membre du personnel 

Possession d'armes 

Vols de biens appartenant au personnel 

Consommation de tabac a Pecole 

Conflits entre &yes d'origines raciale ou ethniq 

Vandalisme contre la propriete de Pecole 

Violence verbale a l'egard d'un membre du personne 

183% 

 99% 

97% 

97% 

96% 

95% 

89% 

76% 

% de directeurs declarant qu'ils doivent 
rarement ou ne doivent jamais discipliner les 
eleves pour ces problemes 

Source : Enquete longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes, 1994-1995. 
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• 

Les enseignants sont en general des femmes ayant atteint un niveau de scolarite 
Cleve 

Toutes annees confondues, Ia majorite (85 %) des enseignants des enfants de 4 a 11 ans 
sont des femmes. MO= si les femmes representent encore la majorite des enseignants de 
la quatrieme a la sixieme armee, la proportion d'hommes est plus forte au second cycle 
qu'au premier cycle. 

Les enseignants sont principalement des femmes, particulierement au 
premier cycle 

Prematemelle/ 
	

De Ia premiere a Ia 
	

De Ia quatrieme 
matemelle 	 troisitme armee 	 a Ia sixieme armee 

Source : Enquete longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes, 1994-1995. 

Les enseignants de la plupart des enfants sont entre deux ages : environ 7 sur 10 ont entre 
40 et 50 ans. De ce fait, ces enseignants sont chevronnes : 7 sur 10 comptent au moins 
11 annees d'experience. Par ailleurs, une proportion d'enseignants comparativement plus 
faible possedent moths d'experience : 16 % d'entre eux enseignent depuis 6 a 10 ans et 
15 %, depuis 5 ans ou moths. 

S 
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Pres de la moitie des enseignants sont ages de 40 a 49 ans 
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• O 

• 

20 a 29 ans 
	

30 a 39 ans 	40 a 49 ans 
	

50 a 59 ans 

Groupe d'age 

Source : Enguete longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes, 1994-1995. 

Les enseignants ont aussi un niveau de scolarite eleve, les deux tiers ayant un 
baccalaureat en education, 1 sur 10 possedant en plus un certificat et 7 % etant titulaires 
d'un diplome de deuxieme ou de troisieme cycle (maitrise ou doctorat). Environ 16 % des 
enseignants ne sont pas titulaires d'un diplome universitaire. De ceux-ci, pratiquement 
tous (96 %) ont plus de 40 ans. Certain de ces enseignants sont probablement entres dans 
l'enseignement a une époque of) la possession d'un diplome universitaire n'etait pas une 
exigence universelle. 

Les directeurs sont en general des hommes de 40 a 59 ans affichant un niveau de 
scolarite eleve 

Les directeurs jouent un role important dans Peducation des eleves. Its agissent en tant 
que dirigeant pedagogique de leur ecole, ils sont souvent la personne ayant le plus de 
pouvoir en matiere de discipline et ils exercent tine influence importante sur les politiques 
et le fonctionnement de leur ecole. Malgre l'importance de leur role, on ne dispose 
souvent d'aucun renseignement, si elementaire soit-il, sur les caracteristiques des 
directeurs. L'ELNEJ permet heureusement de recueillir des renseignements sur ces 
caracteristiques dans les ecoles frequentees par les enfants vises par l'enquete. 

Les directeurs d'ecole sont generalement des hommes dans la quarantaine ou la 
cinquantaine qui ont atteint un niveau de scolarite eleve et qui possedent beaucoup 
d'experience. La grande majorite des directeurs ont de 40 a 49 ans (51 %) ou de 50 a 
59 ans (43 %) et ils sont deux fois plus nombreux que leurs homologues feminins. 

La majorite d'entre eux (62 %) sont titulaires d'un diplome universitaire de deuxieme ou 
de troisieme cycle (MA., M. Ed. ou Ph. D/D. Ed.), tandis qu'une proportion plus faible 
n'ont qu'un baccalaureat (27 %). Un directeur sur 10 a un certificat d'etudes superieures 
au baccalaureat. 





En moyenne, les directeurs d'ecole comptent 11 =lees d'experience a ce titre. La 
fourchette d'annees d'experience de ces professionnels de l'enseignement vane de 1 a 
37 annees. Pratiquement tous les directeurs ont enseigne auparavant, pendant 15 axis en 
moyenne. 

• C 

• 

* * * 

Les resultats exposés dans le present document sont les resultats preliminaires du 
premier cycle de la composante scolaire de l'ELNEJ. Conjugues a ceux d'autres 
composantes de l'enquete (1 'interview avec un des parents de l'enfant, les tests de 
mathematiques et de vocabulaire et le questionnaire rempli par les enfants plus ages), 
ces resultats constituent une source riche et unique de donnees. Durant les cycles 
subsequents de l'ELNEJ, on collectera des donnees sur le meme groupe d'enfants 
mesure que ceux-ci atteindront l'adolescence, puis l'age adulte, de sorte qu'on pourra 
prodder a l'analyse longitudinale de ces questions liees a l'education et au 
developpement de !'enfant. 

Un fichier de microdonnees a grande diffusion base sur la composante scolaire du 
premier cycle de l'ELNEJ sera diffuse plus tard en 1997. 

Pour obtenir plus de renseignements, veuillez vous adresser a : 

Patrice de Broucker 
Centre des statistiques sur l'education 
(613) 951-3999 (telephone) 
(613) 951-9040 (telecopieur) 
debrpat@statcan.ca  (courrier electronique) 

ou 

Allen Zeesman 
Direction de la recherche appliquee 
Developpement des ressources humaines Canada 
(819) 994-3039 (telephone) 
(819) 953-8584 (telecopieur) 
allen.zeesman@spg.org  (courrier electronique) 
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